
ADRESSE AUX CHAMELIERS : 
CANICULE COMMENT VEUX TU QUE JE ME THERMO

REGULE ?

Le 24 juillet dernier, un agent du SIP de la Tour du Pin a fait un malaise vagal lié aux chaleurs étouffantes
qui régnaient sur la France depuis plusieurs jours et qui allaient encore s'amplifier par la suite. Combien
d'autres collègues du département ont frôlé le malaise ou contracter des fragilités qui peuvent se révéler bien
plus tard ?

Malgré le risque sanitaire majeur et évident liée à cette canicule, les agents de la Tour du Pin ont dû patienter
le lendemain pour se voir octroyer une autorisation d'absence exceptionnelle l'après-midi. Il est pourtant des
circonstances où la froide Direction sait faire preuve à chaud de plus grande réactivité... 

Le vendredi 26 juillet dernier, grande catastrophe ! Le système de climatisation du site de Belgrade est tombé
en panne. Cette avarie suffocante allait mettre les cols bleus et blancs du site en indélicatesse thermique.

Et ô mirage du désert et même miracle ! L'autorisation d'absence exceptionnelle fut spontanément décidée
par quelques cols blancs sans doute peu habitués à la torpeur caniculaire et au dénouement du nœud de
cravate. 

Il y a un décalage encore plus flagrant quand on sait que les conditions suffocantes imposées par dame nature
étaient supportées partout et par tous.
Où est l'égalité de traitement? Discriminer un site climatisé au détriment des sites non climatisés, il fallait
oser quand même …

La Direction nous répondra sans doute que tout a été fait dans les règles de l'art :

- Les agents ont été informés du plan canicule,
- Ils ont pu être autorisés à travailler durant la pause méridienne, sous réseve des nécessités de service..
- Les agents ont  reçu généreusement 2 petites bouteilles d'eau de source et un brumisateur pour survivre
dans la fournaise…

Nous attendons toujours  les  dés  à  coudre afin  que les  chefs  de service  assurent  le  rationnement  sur  la
durée...Décidément, nous visitons le monde animalier..Après nous avoir considéré comme des moutons avec
la  géographie  revisitée,  l'administration  nous  assimile  aux  chameaux  capables  de  vivre  deux  ou  trois
semaines dans le désert sans boire une goutte d'eau.

Cette situation ahurissante montre  le  décalage entre le sommet  et  la  base.  Il  ne s'agit  pas  de faire face
efficacement à une situation d'urgence potentiellement très dangereuse, il s'agit de préserver sa responsabilité
par quelques mesures ahurissantes.

Elle est révélatrice que le climat social lui aussi s'emballe.

Nous revendiquons d'urgence :

- l'autorisation pour  TOUS  les agents à rentrer chez eux l'après-midi quand le mercure indique plus
de trente  degrés dans les locaux ;
- l'installation des fontaines à eau fraîche dans les étages des grandes structures ou dans les plus petits
locaux.
- la climatisation des services les plus exposés.


